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Purge moy de péché avec hyſope; & je ſeraynet : Lave

moy;& je ſeray plus blanc que la nége.

Fay moy entendre joye & lieſſe : Et que les os que tu

as briſez ſe rejouiſſent.

E S F R E R E S,

Dieu fait de ſon bien ce qui luy ſem

ble bon. Il fait miſéricorde à qui il fait miſéricor-Rom

de,& il end rcit celuy qu'il veut.Toute la maſſe du

lGenre humain étant corrompue & ſoüillée par le

péché, Dieu pouvoit la laiſſer dans ſa corruption

& dans ſa ſoüillure, & la briſer en ſa juſte colére.

Mais il luy a plu d'en ſauvervne partie, de la laver

& de la blanchir dans le Sang de ſon propre Fils,



de la ſanctifier par ſon Eſprit, & d'en faire des vaiſi

ſeaus de miſéricorde, qu'il a préparez à la Gloirſ

& à la Felicité éternelle de ſon Royaume. C

De même, lors que les hommes tombent volon|

tairement dans le péché, il abandonne les vns à lk

dureté deleur cœur& à leurs afections infames : l

permet qu'ils meurent impénitens& envelopez d,|

leurs crimcs, pour être dannez&tourmentez éterº

nellement dans les Enfers. Mais il tendaus autre .

la main de ſa Grace, il leur touche le cœur,& leul

donne vne repentance à ſalut;& enfin illes reçoit

en ſon Royaume,& les couronne d'vne immorta

lité bien heureuſe.

Pour donner plus clairement à connoitre lali

berté de ſon Election, & la libre diſpenſation dd

ſes dons, Dieu exerce diverſement ſa Iuſtice& ſi

Miſericorde ſur des perſonnes de condition égale |

& qui paroiſſent également criminels. I'en pour

rois produire vne infinité d'exemples : Mais je me

contenteray d'en mettre ſix devant vos yeus; deus

Brigans, deus Apôtres, & deus Rois.

Vous voyez deus Brigans également criminels,

& qui pour la punition de leurs crimes ſont cloüez

chacun ſur vne Croix. Bien qu'ils fuſſent l'vn &|

l'autre aus coſtez de Ieſus-Chriſt, notre Seigneur

abandonne l'vn à ſonimpieté,& permet qu'il meu

re en blaſphemant & en outrageant le Seigneur

de Gloire, & qu'il s'enſeveliſſe dans ſes crimes,

Mais il convertit l'autre avec tant d'éficace, que

d'vn Voleur infame il en fait, dans vn inſtant, vn

excellent Evangéliſte. Bien que ce pauvre Crimi



hel fuſt cloüé & ataché à vne croix, il s'élance

ur Ieſus-Chriſt crucifié,& il ſe lave & ſe blanchit

dans ſon Sang. A travers le voile de ſon ignomi

·nie, il contemple des yeus de ſa foy la Gloire dont

:e Divin Sauveur aloit eſtre couronné. Et de là

'vient qu'il luy fait cette ardente priére, Seigneur,Luc

:ſouvten-toy de moy quand tu ſeras en ton Royaume : Et

que ce miſéricordieus Seigneur luy répond, En

verité, je te dis que tu ſeras aujourd'huy avec moy en

Paradis. -

# Vous voyez auſſi deus Apôtres, Iudas& Saint

Pierre, dont l'vn trahit notre Seigneur, & levend

pour trente pieces d'argent ; & l'autre renie ce

grand Dieu & Sauveur, & même le renie juſqu'à

trois-fois, & avec exécration. Notre Seigneur

labandonne Iudas au deſeſpoir,& à destourmens

#ſiéfroyables, qu'il euſt miéus valu à cet homme-là.Mat

· de n'eſtre jamais né. Mais ila pitié de Saint Pierre :

· Il le regarde des yeus de ſon amour & de ſes ten-"

: dreſſes : Il fond ſon cœur, & l'embraſe d'vn nou

veau zéle : Il luy fait la grace de ſortir de la mai

ſon de Caïfe,& de pleurer ſon péchéamérement.

| Enfin,vousvoyez deus Rois, & Rois d'vn mê

me Royaume, Saül & David, qui ofenſent Dieu

griévement l'vn & l'autre. Entre les péchez

crians de Saül, Dieu luy reproche ſur tout, de

n'avoir point exécuté le commandement qu'il luy

avoit fait de mettre les Amalékites à l'interdit.

Il avoit épargné leur Roy,& il avoit mis†
du gros& du menu bétail, ſous prétexte d'en faire

à Dieu des ſacrifices & desholocauſtes. C'eſtpour
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cela principalement que Dieu luy ôta la Couron

ne & la vie; comme le Proféte Samuel le luy dé

clare au chapitre quinziéme de fon prémier L1v1t

Parce que tu as rjetté la Parole de l'Eternet, il t'a atſ

rejetté, afin que tu ne ſois plus Roy. Entre les péchci

de Dav1d, le plus ſanglant & le plus exécrable, el

ſans doute celuy de n'avoir point épargné la petit

Brebis de ſon pauvre ſujet : D'avoir enlevé vnd

femme mariée : De s'eſtre ſoüillé d'adultere ; &|.

d'avoir trempé ſes mains dans le fang dc l'vn de te

plus fidéles Serviteurs ; & même, pour faire mou

rir cet Innocent, d'en avoir fait mourir pluſieurs

autres, qui furent expoſez à l'épée des Ennemis

Cependant, Dieu rejette Saul ſans miſéricorde|

& permet qu'il meure deſeſperé, & qu'il ſe tuë luy|

même. Mais il a pitié de David, & avecvne dou |

ceur paternelle il luy repréſente ſon péché& ſon

crime. Il luy en fait concevoir vne douleur péni-|

tente ;& même ille porte à confeſſer ſon péche de

vant tous fes Sujets, & à implorer avec cus la Grace

& la miſéricorde du Ciel. · · -

C'eſt le ſujet du Pſeaume cinquante& vniéme,

que vous venez de chanter,& qui eſt demeuré dans

l'Egliſe, & y demeurera juſques à la fio du Monde,

pour eſtre le modéle d'vne véritable repentance.

Davidſent ſon péché, & le regarde avec horreur,

commevn monſtre d'enfer, & la vraye image du

Diable. Mais il nes'abandonne point au deſeſpoir:

Il a recours à la Grace & à la miſéricorde de Dieu,

& il implore ſes compaſſions& ſes tendreſſes pa

ternelles. o Dieu ! luy dit-il, aye pitié de moy ſelon l



· ta gratuité : & ſelon la grandeur de tes compaſion ,

téface mes forfaits.

| | Pour m'arreſter aus paroles dont je vous ay fait

· la lecture, nous aurons deus parties principales à

, y corſidérer. Prémiérement, la Grace que le Roy

· Proféte demande à Dieu, Purge moy de péché avec

e hyſope, & je ſeray net : Lave moy; & jeſrayplus blanc

, que la nége. Et puis le ſentimcnt de cette Grace,

, Fay moy entendre joye & liſſe : Et que les os que tu as

# braſez ſe réjouiſſent. -

P R E M I E R E P A R T I E.

, " TLya desPécheurs qui neſont pas ſi-toſt tombez

: | 1 dans le péché, qu'ils en ont de la honte & de la

: douleur, & qu'ils s'en relévent par la repentance.

| Tel fut l'Apoſtre Saint Pierre. Car auſſi-tôt qu'il

: eut, coup ſur coup, & partrois fois, laſchementre

: noncé ſon Maitre, revenant à luy même, il ſortit Mat

: de la maiſon de Caïfe, & plcura ſon péché amé

rement. Mais il y a d'autres pécheurs qui ſe plai

， ſent dans leur cheute, & qui s'endorment dans

: leurs crimes : Ils boivent l'iniquité comme l'eau, lob

, & ils reſſemblent à Samſon endormy dans le ſein lus

• de Délila. On peut dire qu'alors ils ſont morts en,T,

: vivant, puis qu'ils ſont morts en leurs fautes & en Eſe

, leurs ofenſes. Et l'ona ſujet de leurapliquer ce que

, dit Saint Paul, au cinquiéme des Eféſiens, Réveille

| toy, toy qui dors,&te reléve a'entre les morts :& Ieſus

Chriſt t'éclairera.

, Mais ceus qui s'endorment ainſi dans leurs pé
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chez ſont de deus ſortes. Les vns s'y endorment

d'vn dormir ſiprofond& ſifuneſte, qu'ils ne ſe ré-|

veillentjamais, non plus que celuy quitombe dans

vne apoplexie& dansvne létargie mortelle. Dans|

cette ſtupidité & cet aſſoupiſſement, ils ne ſen-|

tent ni le fardeau qui les acable, ni les chaines

qui les trainent en Enfer : Et ils périſſent comme

vne perſonne qui dormant dans vn vaiſſeau, vien-|

droit à faire naufrage ; ou qui s'eſtant endormy

ſur le bord d'vn précipice, y tomberoit miſera

blement. Ces conſciences-là ſont ſemblables à P

celle du ſtupide Nabal, dont le cœur fut amorty #

&rendu inſenſible comme vne pierre. Mais il ya

des conſciences endormies, qui ſe réveillent par

deſubites frayeurs des Iugemens de Dieu, ou par

quelque ſenſible coup dont il les frape : Commeſi

vn homme yvre, ou profondément endormy, ſe

réveilloit en ſurſaut aus coups du tonnerre. Telle

eſtoit la conſcience des fréres de Ioſeph, qui dans

l42 leur angoiſſe en Egypte, reconnurentqueſon ſang

leur étoit redemandé, & que la Iuſtice de Dieu

les chatioit de leur crime. " :

Les pécheurs qui ſe ſont endormis en leurs pé

chez, mais qui ſe réveillent, ſont encore de deus

ſortes.Car les vns en ſe réveillantvoyent l'horreur

de leurs péchez& de leurs crimes; & n'ayant nul

le eſpérance en la grace & en la miſéricorde de

Dieu, ils ſe repréſentent les Enfers ouvers pour

e, les engloutir, & la geſne de feu où ilya des pleurs

º qui ne ſe peuvent eſſuyer, & des grincemens de

dens qui ne finiront jamais. C'eſt ce qui fait qu'ils



s'abandonnent au deſeſpoir, & que quelques vns
ſe font mourir eus-mêmes de leur main parricide;

aimant mieus ſe précipiter dans les Enfers que de

ſentir l'Enfer avec ſes geſnes dans leur conſcience

criminelle. Et c'eſt ce qui eſt arrivé à vn Saül, à

ſvn Achitophel, à vn Iudas, & à pluſieurs autres.

. Mais il ya des conſciences qui en ſe réveillant

ne voyent pas ſeulement la laideur de leurs pé

:hez & de leurs crimes : mais qui en même tems

contemplent la grace & la miſéricorde de Dieu,

5& qui y ont leur refuge& leur eſpérance. Ils ne

:egardent pas ſeulement le trône de la Iuſtice de

Dieu, mais ils jettent les yeus ſur le trône de ſa

Grace, & ils prennent la hardieſſe d'en aprocher, Ebr.

afin d'obtenir miſericorde, & de trouver Grace,

»our être aidez dans le tems de leur beſoin.
[r - / r - -

| David, aprés avoir commis ſon adultére, & ré

pandu le ſang innocent, s'eſtoit endormy dansſon

péché : Et mêmele péché demeura dansſon cœur,

ans ſe faire ſentir, autant de tems que l'Enfant

#onceu d'adultére demeura dans le corps de Bet
abée. Mais commelors que l'on verſe de l'eau ſur

le la chaus vive, qui ſembloit auſſi froide que la

glace, elle s'enflamme, & fait connoiſtre ſon ar

leur par les fumées qu'elle exale au dehors : De ... s

nême, le Proféte Natan n'euſt pas ſi-toſt parlé à 1 .

David de la part de Dieu, qu'il ſe réveilla de ſon

'ſſoupiſſement profane, & qu'il écouta la parole

le Natan, non pas comme la parole d'vn hom

"ne, mais ainſi qu'elle l'étoit véritablement, com
y ! - * | /

ne la parole de Dieu. Ilregarda ſon péché avec



horreur. Mais il ſe repréſenta que ſi ce péché eſtoi

grand, la miſéricorde de Dieu eſtoit encore pl

grande; & qu'il n'y avoit point de tache ſi laid

ni ſi infernale, que la Grace de Dieu ne fuſt cap

ble d'éfacer. C'eſt-pourquoy il implore,avec con

fiance , la Grace & la miiéricorde de ce mémº

Dieu qu'il a ofenſé. -

Ce grand Serviteur de Dieu dit au Pſeaume 65#

Les tnt7uitez avoient gagnéſurmoy : mais tu feras t'exh

piation de nos tranſgreſſions. C'eſt ce qu'il repréſentt

icy, & ce qu'il eſpére de la Grace & de la faveur dt

ſon Dieu : & c'eſt ce qu'il luy demande dans l'ai

mertume de ſon cœur, lors qu'il dit, Purge-moy d#

péché avec hyſope;& jeſeraynet.

Il a égardaus Expiations légales des Sacrifice#

propiciatoires pour le péché.Car dansces Expia

tions Dieuluy-même avoitordonné de faire aſpe#.

ſion du ſang de la Victime avec vnbouquet d hyb

ſope.Ainſi au douziéme de l'Exode, Dieu co

mande à Moïſe de tremper vn bouquet d'hyſopq

dans le ſang de l'Agneau Paſcal, & d'en arroſe

le ſurſeuil & les poteaus des maiſons des Enfani

d'Iſrael.Au quatorziéme du Lévitique, Dieu avoit

ordonné pour la purification du Lépreus, qu'ave4

de l'hyſope on fiſt aſperſion par ſept fois du ſan

du Paſſereau égorge , ſur celuy qui devoit eſtr4

nettoyé de la Lépre. Enfin, c'eſt ce que Dieu avoit

commande au dix neuviéme des Nombres , tou}

chant le Sacrifice ſolennel pour le péché Car noſ

ſeulement on y faiſoit aſperſion du ſang de la Gel

niſſe,ſur le devant du Tabernacle, maismême on !
- - - fa i ſsº



faiſoit aſperſion ſur les pécheurs, de l'eau meſlée

avec la cendre de cette Geniſſe brulée, pour la pu

rification du péché. Et cette aſperſion ſe faiſoit

avec de l'hyſope.

( Le ſang & la cendre desVictimespropiciatoi

res,étoient des figures bien expreſſes du Sang de

notre Seigneur Iéſus-Chriſt, qui a fait lavraye &

réele expiation de nos péchez : Et l'hyſope, avec

laquelle on faiſoit ces aſperſions légales, repréſen

#oit le Saint Eſprit, qui fait l'aſperſion du Sang

| que Iéſus-Chriſtarépandu ſur la Croix, pour la re

miſſion de nos ofenſes. C'eſt à quoy regarde l'A-

poſtreau douziéme desEbreus, lors qu'il dit, Vous

ttes venus au ſang de l'aſperſion, qui prononce de meil

leures choſes que celuy d'Abel. -

# On ne faiſoit l'aſperſion du ſang de l'Agneau

Paſcal,que ſur le ſurſeüil& ſur les poteaus des mai

ons des Iſraëlites : Etl'on ne faiſoit l'aſperſion du

ang du Paſſereau, ni de la cendre de la Geniſſe,

que ſur le corpsde ceus qui devoient eſtre purifiez.

Mais c'eſt dans le cœur& au dedans de nos ames

lue le Saint Eſprit fait l'aſperſion du ſang de l'A-

gneau ſans ſoüillure, qui ôte le péché du Monde.

Et c'eſt ce que l'Apoſtre nous aprend, lors qu'il dit

u neuviéme des Ebreus, Si le ſang des Taureau &

les boucs, & la cendre de la Geniſſe, dont on fait aſper

ion, ſanctifie les ſoiiillez quant à la pureté de la chair,

ombien plus le Sang dechriſt, quiparl'Eſprit Eternet

'eſt ofert à Dieuſoy-mêmeſans nulletache,purifiera-t-il

votre conſcience des œuvres mortes,pourſervir le Dieu

2zvant ?

T



Lors que le Roy-Proféte dit icy à Dieu, Purge].

· moy de péché avec hyſope, il contemple par la lumié

re de l'Eſprit prophétique ce précieus Sang du Fils

de Dieu, qui a fait l'entiére & la parfaite expiation.

de nos péchez,& dont le Saint Eſprit arroſe inté|

rieurement nos conſciences. C'eſt-pourquoy il

ajoute, Et jeſeraynet ;ayant particuliérement égard

par ces derniéres paroles, à ce qui ſe voyoit en li,

purification du Lépreus.Caraprés qu'avec vnbou ,

quet d'hyſope on avoit fait aſperſion ſur le Lépreusſ

du ſang du Paſſereau qui avoit été égorgé, le Lé|

preus étoit ſufiſamment nettoyé, & pouvoit renº

trer au camp dont il avoit été exclus pendant ſºl

Lépre. l

Le Roy-Proféte ne dit pas ſeulement, Purge-mo).

de péché avec hyſope ; & je ſeray net : mais ilajoute

Lave-moy, & jeſeray plus blanc que la nége. -

Le péché peut eſtre conſideré à double égardi

Ou entant que c'eſt vn crime de léze Majeſté D#

vine, qui mérite la mort & la dannation éternelle,

Ou entant que c'eſt vne ſoüillure qui ſalit & défi .

gure nos ames,& qui en éface l'Image de Dieu,.

de laquelle nous étions ornez & embellis par l1

Création. ,l

Au prémier égard, David prie Dieu de fair4

luy-même l'expiation de ſon péché : Purge-moy

péché avec hyſope; & je ſeraynet.Maisauſecond égar4

illuy dit, Lave-moy; & jeſerayplus blancque la mége. |

Comme dans les Cérémonies de la Loy Moſail

· que ilyavoit quantité de Sacrifices & d'Holocau|

º>qui étoient les types& les figures du vrayS |



ae la Grace. 3

"crifice Propiciatoire que Iéſus-Chriſt notre Sei

#gneur a ofert à Dieu ſur la Croix, pour l'Expiation

de nos péchez : Ainſi, dans ces mêmes Cérémo

ºnies, Dieu avoit ordonné diverſes maniéres de ſe

ºlaver, pour repréſenter le nettoyement de nos

*ſoüillures ſpirituelles. Il avoit fait mettre à l'en

#trée du Tabernacle vne grande Cuve d'airin,tou

ºte remplie d'eau, où les Sacrificateurs ſe lavoient

lavant que de ſe préſenter devant luy. Et même,

ſouvent ceus qui étoient ſoüillez de quelque ſoüil

lure légale, devoient laver avec de l'cau & leurs

ſhabits & leur chair : Et par ce moyen ils étoient

#nets, & pouvoient demeurer en l'Aſſemblée des

Fidéles.Auſſi nous eſt-il parlé auſecond de l'Evan

|gile ſelon Saint Iean, de ſix cruches d'eau miſes

pour l'vſage de la Purification des Iuifs. Et ces

blutions légales étoient la figure de l'Ablution

de nos péchez, qui nous eſt repréſentée au pré

#mier de l'Apocalypſe ; A celuy qui nous a aimez, &

#ui nous a lavez de nos pécheX par ſon ſang,ſoit gloire

3 force, aus ſiécles des ſiécles. Amen.

| Outre cela, il y avoit des Sacrifices & des Ho

ocauſtes où Dieu avoit commandé de laver la Vi

3time, & en dehors, & en dedans. C'étoit pour

nous aprendre qu'il faloit laver& nettoyer & nos

corps & nosames de la ſoüillure du péché, comme

dit l'Apoſtre, au ſétiéme de la ſeconde aus Corin

·hiens, Nettoyons nous de toute ſoiiillure de chair &

!'eſprit,achevans la Sanctification en la crainte de Dieu.

A quoy le même Apoſtre fait encore alluſion au

diziéme des Ebreus, Ayons, dit-il, les cœurspurifiez



L4 Dê%74/446'

de mauvaiſe conſcience , & le corps lavé d'eau nette

Dieu ne veut pas que nous ſoyïons comme les

tº,. Phariſiens, qui nettoyoient le dehors de la coupe

& du plat,mais qui pardedans étoient pleins de ra

pine & d'excés.

Les Profétes même ont reconnu cette obli

gation à laver & à nettoyer nos ames des ordures

du péché.Témoin Iérémie au quatriéme de ſes Ré|

vélations, OIéruſalem ! mettoye ton cœurde ta malice,|

afin que tu ſos délivrée. Et le Proféte Eſaïe au cha|

pitre prémier, Lave ( vous, nettoyez-vous : ôtez de de |

vant mes yeus la malice de vos acttons : ceſſez de mal

faire; aprenez à bien faire. %

L'Eau de laquelle les anciens Iſraëlites ſe la

voient, repréſentoit donc trois choſes, par leſquel|

les nous ſommes lavez& nettoyez de nospéchez.|
Prémiérement la Parole de Dieu. Carc'eſt elle(

qui purifie & quiſanctifie nos ames. Vous eſtes netik

pour la Parole que je vous ay dite, dit Iéſus-Chriſt àt

ſes Apoſtres, au quinziéme de Saint Iean. Et aui

dix-ſétiéme, priant pour eus, il parle ainſi à Dieul

ſon Pére, Sanctifie-les par ta Vérité : ta Parole eſt l].

Vérité. Suivant cette doctrine, SaintPaul dit#
au cinquiéme des Ephéſiens, Iéſus-Chriſt a ai

l'Egliſe,& s'eſt donné luy-même pourelle, afin de laſan

étifier, aprés l'avoir nettoyée par le lavement d'eau,par

la Parole.
-

Secondement,l'Eau des anciens Iſraëlites repré

ſentoit l'Eau du Batême. 2uandla benignité& l'*

mour de Dieunotre Sauveur envers les hommes, eſt tlui

ººººº ºparuë , dit Saint Paul au troiſiéme de l'E,
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#pitre à Tite, il nous a ſauvez, non point par des œu

lvres de juſtice que nous euſsions faites, mais ſelon ſa

• miſéricorde, par le lavement de régénération. Et nous

gliſons auvint-deuziéme des Actes, qu'Ananias dit

à Saint Paul, 2ue tardes-tu ? Léve-toy, &ſois batiſé

d & lavé de tes péchez, invoquant le nom du Seigneur.

| Or quand je parle de l'Eau du Batême, j'entens la

# Grace de Dieu qui l'acompagne, lors qu'ileſtre

， ceu avec les diſpoſitions néceſſaires. Car nous ſa

ivons ce que dit Saint Pierre, 2ue le Batême qui nous

，ſauve n'eſt pas celuy par lequel les ordures de la chair

#ſont nettoyées, mais l'ateſtation d'vne bonne conſcience

devant Dieu.

| Enfin, l'Eau de l'ancien Iſraël eſt la figure & la

( repréſentation du Saint Eſprit, qui eſt particulié

， rementapellé Saint, parce qu'il nousſanctifie.Car

， c'eſt deluy que procéde toute la vertu qui nous lave

, & qui nous nettoye. C'eſt-pourquoy il eſt ajoûté

ſ dans l'Ecriture, &à la Parole,& à l'Eau du Batê

t me : Comme en ce paſſage de Saint Paul que je

viens de citer, Dieu nous a ſauvez par le lavement

de régénération,& par le renouvellement du Saint Eſ

1,P

prit.C'eſt cette Source ouverte à la maiſon de Da-za

vid, pour la ſouillure du† : Ce ſont ces Eausº

, nettes, qui lavent les or
ures de la Fille de Sion. #

, En vnmot, ſinous ne ſommes lavez de cette Eau º

céleſte, jamais nous n'aurons de part à Ieſus

, Chriſt.Non, dit-il, Si quelcun n'eſt né d'Eau & d'Eſ

prit, c'eſt à dire, s'il n'eſt régénéré par cet Eſprit,

, qui lave &quinettoye comme l'Eau, il ne peut en

, srer au Royaume de Dieu.

Iea
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Or ceus que Dieulave dans les Eaus de ſa Grace,!

il les nettoye entiérement de toutes leurs ſoüillu.

res,& il les rend parfaitement Saints. C'eſt pour

quoy le Roy Proféte dit à Dieu, Lave-moy; &jeſe

ray plus blanc que la nége.

Il n'ya point ſurla Terre, de blancheur qui ſoit

comparable à celle de la nége.. Aprochez de la

nége le linge le plus blanc, la laine la plus fine, &

les lys les plusparfaits, vous trouverez que la blan

cheur de la nége a vn éclat ſi vif& ſi brillant, qu'il

éface toute la blancheur des autres choſes. Dieu

luy-même emprunte cette comparaiſon de la négel

pour repréſenter vne blancheur parfaite : Comme

au prémier d'Eſaïe, 2gand vospechez ſeroient rou-|

ges comme le cramoiſj, ils ſeront blanchis comme la nége.|

Lors donc que David dit à Dieu, Lave-moy, &

je ſerayplus blanc que la mége, c'eſt comme s'il diſoit,

que non ſeulement il n'y aura plus de ſoüillure de

péché en luy, mais que mêmeil ſera ſanctifié dans

la derniére perfection.Car le vice eſt icy conſideré

ſous l'embléme de la noirceur, & la ſainteté ſous

l'image de la blancheur. Et ainſi en l'Apocalypſe,|

º"lesSaints du Paradis ſontrepréſentez comme por-|

tant des robes blanches, ſymboles de leur pureté,|

& de leur ſainteté, auſſi bien que de leur joye &

de leur gloire. -

-

S E C O N D E P A R T I E.

E Roy-Proféte ne demande pas ſeulement |

cette Grace à Dieu : mais il le prie avec ar |
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Heur de luy en donner le ſentiment& l'aſſurance.

Fay moy, dit-il, entendrejoye & lieſſe : & que les os que

ºu as briſez ſe réjouiſſent. -

· Ces paroles-là ont vne merveilleuſe liaiſon avec

es précédentes. Etpour vous le faire voir,j'auray

à vous repréſenter ces trois points, le plus briéve

ment qu'ilme ſera poſſible. Prémiérement, quelle

eſt cctte joye & cette lieſſe. Secondement, com

ment Dieu la fait entendre.En troiſiéme lieu, à qui

l la fait entendre : c'eſt aus os qu'il a briſez.

| Quant au prémier point , cette joye & cette

'ieſſe dont parle le Roy Proféte, n'eſt pas vne joye

profane , ni vne alégreſſe mondaine, mais vne

joye ſpirituelle & divine, qui procéde du ſenti
ment de la Grace de Dieu, & de l'aſſurance de lare

miſſion de nos péchez. Car il n'ya dans le Monde

perſonne plus joyeus ni plus content que le Fidé

le qui eſt aſſuré que ſa paix eſt faite avec Dieu, &

quetousſes péchez luy ſontpardonnez ;& quiſent

dans ſon cœur ce caillou blanc, où eſt écrit ce nou

·veau Nom, que nul ne connoit ſinon celuy qui le

reçoit. C'eſt pourquoy l'Apotre Saint Pierre, par

lant de cette joye, au prémier de ſa prémiere, dit,

' que c'eſt vne joye inénarrable& glorieuſe. Et Saint

· Paul au quatriéme des Philipiens, qualifie cette

joye, Lapaix de Dieu qui ſurmonte tout entendement ;

oüy, nonſeulement deshommes,mais desAnges

InCInCS.

Cettejoye céleſte& divine a trois degrez di

férens. Le prémier eſt durant cette vie. Notre Sei

| gneur luy-même nous exhorte à cette joye au di
，

Apc;



ziéme de Saint Luc : Réjouiſſez-vous de ce que v|

noms ſont écrits aus Cieus. Et ſon Apôtre au ci

quiéme de la prémiére ausTheſſaloniciens, soye

toûjours joycus : Etau quatriéme des Philipiens, R

jouiſſez vous toüjours au Seigneur : Et je vous le dis e

core, Réjouiſſez vous. Et c'eſt à cette ſainte joye qui

l'on peut particuliérement apliquer ce que dit lk

Sage au quinziéme des Proverbes, 2uand on a lk

cœur joyeus, c'eſt commevn banquet perpétuel.

Leſecond degré de cette joye eſt à la mort du Fil

oc 7 déle. C'eſt alors que Dieu eſſuye toutes noslarmesl

& que nous recevant en la cópagnie des Anges

des Eſprits trionfans, il nous couronne dejoye

: ;s. de lieſſe, & il nous abruve au fleuve de ſes délice

La face de Dieu, que nous contemplons dans l#

** Ciel, eſt vnraſſaſiment de joye :&ilyapour noup

en ſa dextre des plaiſances pourjamais. º

Le troiſiéme degré de cette joye ſera au Iou

du Iugement,lorsque Dieu reſſuſcitera nos corpt

du tombeau ; qu'il les revétira de lumiére & d

gloire; qu'il les couronnera d'vne bien-heureuſ

& trionfante Immortalité; & qu'ayant révnynosi

, corps avec nos ames, il nous fera jouïr éternelle+

:or 2 ment des biens que l'œil n'a point veus, quel'oi

reille n'a point ouïs,& qui ne ſont point monte

aucœur de l'homme, mais queDieu nous a prépa !

rez dés lafondation du Monde.Alors nous auronº

ſujet de dire, dans la grande Aſſemblée des Saint#

trionfans, comme Saint Iean le repréſente au diz

neuviémede l'Apocalypſe, Réjouiſſons-nous, & nou

égayons : car les noces de l'Agneau ſont venuès# ſ}

e//////

I



ſemme s'eſtparée, & illuy a été donné de ſe vétir de cré.

|yepur& luiſant; qui ſont lesjuſtifications des Saints.

# Mais comment eſt-ce que Dieu nous fait enten

;dre cette joye & cette lieſſe ?

| Durant cette vie, il nous la fait entendre par

trois moyens. Prémiérement, par ſa Parole, lors .

qu'il nous déclare qu'il ne demande point la mortº

dupécheur, mais qu'il fe convertiſſe, & qu'il vive. "

Que Dieu a tellement aimé le Monde, qu'il a don- Iea

#né ſon Fils vnique, afin que quiconque croit en

ºuy ne périſſe point, mais qu'il ait la vie éternelle.

3u'il n'ya nulle condannation pour ceus qui ſont Ror

ºn Iéſus-Chriſt. Que là où le péché a abondé, la Roi

Grace abonde par deſſus. Et que ſi nous confeſſons 1 Ie

#nos péchez, Dieu eſt fidéle & juſte pour nous les

pardonner,& nous nettoyer de toute iniquité, par

e Sang de ſon Fils léſus-Chriſt. -

, Secondement, Dieu nous faitentendre cettejoye,

3 cette lieſſe, en cette vie, par les Sacremens du

$aint Batême & de la Sainte Céne. Car lors que

e Batême eſt adminiſtré, c'eſt comme ſi Dieu nous

:rioit du Ciel, Ie tepardonne gratuitement toutes

| es ofenſes, pour l'amour de mon Fils vnique, &

ºn conſidération du Sang qu'il a répandu en la

>roix. Ie te reçois pour eſtre l'vn des Enfans

le ma Grace, & des Héritiers de mon Royau

ne.Ainſien la Céne, lors que nous recevons le C

ºain Sacré,Dieu nous aſſure que le Corps deIéſus-§

Dhriſt a été rompu pour nous : Et lors que nous

ecevons la Coupe bénite, Dieu nous aſſure que le

iangde ſon Fils a été répandu pour la remiſſion de
P

, ne r éche» ſ .
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Enfin,pendant cette vie, Dieu nous fait enten.

dre cette joye& cette lieſſe par ſon Eſprit. C'eſt cet

º Eſprit qui nous fait crier avec aſſurance,Abba,Pére,

C'eſt cet Eſprit qui témoigne à nos eſprits, & avec

nos eſprits, que nous ſommes Enfans de Dieu, &

ſi Enfans, donc Héritiers ; Héritiers, dis je, de

Dieu, & cohéritiers de Iéſus-Chriſt notre Sei

| gneur. C'eſt cet Eſprit qui eſt le Seau du Dieu vi-|

ſ 4.vant, par lequel nous ſommes ſéélez pour le Iour

ſ .. de la Rédemption : Et c'eſt l'Arre de notre Hérita

ge,juſques à la Rédemption de la poſſeſſion aquiſe.

C'eſt pourquoy l'Apôtre dit au quatorziéme des

Romainc, 2ue le Royaume de Dieu eſt Iuſtice, Paix, &

Ioye,parle Saint Eſprit. Et au cinquiéme de la même

Epitre, ayant poſé, 9g étant juſtifiez par la Foy, nous

avons la Paix envers Dieu par notre Seigneur Iéſus

Chriſt, il ajoute, Car la dilection de Dieu eſt répandue

en nos cœurs,parleSaint Eſprit qui nous a été donné.

: Pour les Fidéles mourans, Dieu leurfait entendre

la joye & la lieſſe, prémiérement, par ſa Parole, qui

as les aſſure, que celuy qui croit en Iéſus-Chriſt ne

viendra point en condannation, mais qu'il eſt

»c. paſſé de la mort à la vie. Que bien-heureus ſont

ceus qui meurent au Seigneur; Ouy, pour le cer

tain, dit l'Eſprit, parce qu'ils ſe repoſent de leurs

travaus, & que leurs œuvres les ſuivent. Que lors

or 5 que notre habitation terreſtre de cette loge eſt dé

truite, nousavons vn édifice de par Dieu, vne mai |

ſon éternelle dans les Cieus, qui n'eſt point faite|

, s de main. Qu'vn jour Dieu reſſuſcitera nos corps
» de la Poudre. Que nosyeus mouransverront vn

- 1



jour leur Sauveur : Et que notre bouche, qui ſe

· ferme par la mort, s'ouvrira vn jour, pourchanter Eſa

· éternellement les loüanges de ſon Dieu.Seconde

ment, notre Seigneur fait entendre aus Fidéles

cette joye, dans la mort, par la voix de ſon Eſprit,

qui crie au dedans de leurs cœurs, Bon& Fidéle Ser- Ma

viteur, entre dans la joye de ton Seigneur. En verité je "

te dis, qu'aujourd'huy tu ſeras avec moyen Paradis.

| Aprés tout, lors que notre Seigneurviendra au

dernier Iour, avec lesAnges de ſa Puiſſance, pour 2T

| ſe rendre glorieus en ſes Saints,& admirable en "

ttous les Croyans, il nous fera entendre la joye &

| la lieſſe , prémiérement, par le ſon de la Trompette 1 T.

: de l'Arcange, qui retentira dans nos tombeaus. *

| Secondement,par cette voix que nous entendrons

| de la bouche même de notre grand Dieu& Sau

·veur, avec tous les Eleus qui ſeront à ſa main droi

•te, Venez, les bénits demon Pére :#en héritage Mat

， le Royaume qui vous a été préparé dés la fondation du

· Monde. Envn mot, nous entendrons alors la joye Apé

&la lieſſe, par l'irradiation de la face de Dieu, & #

| par l'habitation de la Divinité avec nous, lors que

, Dieu glorifiera parfaitement & nos corps & nos

ames : que nous le contemplerons telqu'il eſt : que#

nous ſerons rendus ſemblables à luy ;& qu'il ſera

· même, tout en tous.

: Mais à qui eſt ce enfin que Dieu fait entendre la

joye & la lieſſe ? C'eſt aus os qu'ila briſez. Fay moy

entendre joye & lieſſe, luy dit notre Pſalmiſte, Et que

ſ les os que tu as briſez ſe réjouiſſent.

: Le Proféte repréſente icy, par vne riche & ex



cellente figure, ſa vive & ſa profonde douleur,

dans le reſſentiment de ſonpéché,& dans la crain |

te des Iugemensdu juſte Iuge.

Ilyavne ſi forte ſympatie entre le corps&l'ame}

que ſi l'ame eſt dansvne grande angoiſſe, tout l

corps ſe reſſent de ſa douleur; le ſang ſe géle; l

peau ſe noircit; la chair ſe fond; & depuis la plan

· te du pié juſqu'au ſommet de la teſte, il n'y a rien

d'entier. Ainſi David repréſente au Pſeaume 32,

que la main de Dieu s'apeſantiſſant ſur luy, ſes os

s'étoient envieillis,& ſa vigueur s'étoit changée

en ſéchereſſe d'Eté. Et l'Egliſe dans vne grandek

détreſſe, crie au Pſeaume 1o2. que ſes os ſont aſſé-t

chez commevn foyer, que ſon cœur a eſté frapé,

& qu'il eſt devenu ſec comme l'herbe; & que ſes

os ſont atachez & comme collez à ſa chair. En éfet,

l'eſprit abatu deſſéche les os, dit le Sage au 17,

des Proverbes. Maisicy le Roy-Proféte paſſe plus

avant, & il repréſente# os briſez.

Par cette exaggération , il nous exprime for

tement la véhémence de la douleur qu'excitoit en

| ſon ame le ſentiment de ſon péché& de la colére

a de Dieu contre luy. Angoiſſe ſi horrible, tour-|

ment ſi étrange, que les douleurs du corps les plus

vives & les plus perçantes, comme ſeroient celles

d'vn miſérable à quil'on auroit briſé les os, neſe

roient pas plus inſuportables , ni plus cruelles,

C'eſt ce que David qualifie en cemême Pſeaume,

Vn eſprit froiſſé, vn cœur froiſſé & briſé. Et c'eſt ce

| sº triſte & douloureus état de l'ame qu'Eſaïe apelle,|

' Éſtreaftigé, avoirl'eſprit briſé, eſtre briſé de cœur, &|
· rembler à la Parale 2le niea

à



d' elº

: Cette contrition intérieure, ou ces os briſez,ſe

ionl'expréſſion métaforiquede notre Proféte, c'eſt

lans les Fidéles vne douleur pénitente,vne com- Aa.,

ponction ſalutaire,vne triſteſſe ſelon Dieu,quipro- 2 Coi

duit la repentanceà ſalut, delaquelle on neſe re

:»ent jamais.Deſorte qu'il ne faut pas s'étonner ſi le

Pſalmiſte dit icy que c'eſt Dieu luy-même qui a

ºriſé ſes os; comme le Roy Ezéchias diſoit, quo

#qu'en vn ſens diférent de celuy du Roy-Proféte, Eſa. ;

que Dieu étoit comme vn Lion qui briſoit ſes os.

# En éfet, à prendre la choſe au ſens de David,

c'eſt Dieu même qui avoit ainſi briſé ſes os, puiſ

ſque c'eſt luy qui produit en nous cette vive re

pentance,& cette veritable contrition du cœur.

D'où vient cette priére de l'Egliſe,au cinquiéme

des Lamentations de Iérémie, Converty nousà toy,

Eternel;& nousſerons convertis. Auſſi voyons-nous

#que Saint Pierre ne pleura ſon péché amérement,

qu'aprés que notre Seigneur ſe fut retourné vers

,luy, & que par ſon regard ſalutaire ill'euſt excité Luc !

à la repentance.

: Dieu avoit briſé les os de David, prémiérement

lors qu'il luy avoit fortement répréſentéſon péché

par le miniſtére du Proféte Natan, qu'il luy en

2voit fait voir toute la laideur infernale, & qu'il

luy avoit fait entendre les menaces de ſa Iuſtice.

Secondement, Dieu, par la vertu de ſon Eſprit,

ſavoit donné à ce Prince criminel, vne ſi vive hor

reur deſoncrime,&ilavoit percé ſon cœur d'vne

fléche ſi aiguë & ſi pénétrante, qu'il enétoitcom

me tout froiſſé & tout briſé de douleur.



| Maiscomme c'eſt Dieu qui avoit briſéſes os,

eſpére auſſi que ce ſera Dieu qui les remplira d

joye. Fay moy entendre joye& lieſſe : & que les os qu

tu as briſez ſe réjouiſſent. En éfet, c'eſt à ceusqu

ſont ainſi vrayment repentans de leurs fautes,

qui gémiſſent ainſi profondément ſous le faix

dans l'amertume de leur iniquité , que Dieu fai#

entendre joye & lieſſe. Car à qui regarderay je ? nou#

dit-il par Eſaïe au Chapitre 66. C'eſt à celuyqui ef

afligé, qui a l'eſprit briſé, & qui tremble à ma Parole#

Oüy, nous aſſure-t-il encore par le même Profé|

te, au Chapitre 57.I'habiteray avec celuy qui eſt briſ :

& humlle d'eſprit, afin de vivifier l'eſprit des humble !

& ceus qui ſont briſez de cœur. - - |.

Dieu donc réjouit les os briſez.Car comme c'eſt|

par luy que l'afiiction abonde dans l'ame du pé|

>orºcheur vrayment pénitent, c'eſtpar luy-même auſſi

qu'y abonde la conſolation& la joye : Et c'eſt dans#

.s. les playes cuiſantes de cette ame afligée qu'il ré#

pandle baume de ſa Grace. Oüy, il fait la playe,

: s & il la bande : il navre,& il guérit : il briſe lesos,

& il les réjoüit. C'eſt le Pére de miſéricorde, &le

lor 1 Dieu de toute conſolation, qui nous conſole en

toutes nos aflictions, maisparticuliérementen cel.

t.m.les que nousſentonspar le regret de l'avoir ofenſé,

Venez à moy,nous dit-illuy-même par ſon Fils,Vene{

à moy, vous tous qui étes travaillez, & qui étes char !

gez : & je vous ſoulageray. Ainſi les os du Péager,!

briſez par la douleur de la repentance, ſe réjoui

rent, lors que Dieu luy donna des aſſurances & des

ſentimens de ſa Grace, & que ce pauvre Pécheur
ºeſcendir henrenſ-men- :,,â: G4 d. -- ſ … ;ſ--

|

|



A P L I c A T I o N. ,

N\ / [ E s FRERE s, l'exemple du Roy Proféte

| nous aprend à éviter les deus extrémitez

ans leſquelles la plûpart des hómes ſe jettent : l'v-

e eſt la Sécurité,& l'autre le Deſeſpoir. Le Fidéle

| oit marcher au milieu de cesdeusextrêmes. D'vn

oſté il doit ſentir ſon péché, en gémir & en pleu

er devant Dieu, & ſouhaiter que ſes yeus ſefon

lent en larmes de repentance. Mais d'autre coſté

l ne doit pas perdre courage, ni abandonner ſon

ſpérance.Au contraire, plus ſa maladie eſt gran

le, plus ſa douleur eſt profonde, plusardemment

·loit. il rechercher le ſecours & les conſolations

le ſon Dieu. C'eſt ce que pratiquérent ſaintement,

Manaſſé dans ſa priſon, Iérémie & Daniel dans la

aptivité de Babylone, le Péagerdontnousvenons

le parler, la Péchereſſe qui vint pleurer aus picz

le Iéſus, Saint Pierre aprés ſon abnégation, com

ne vous l'avez entendu,le bon Larronſur la Croix; '

# David aprés ſon ſanglant adultére, ſelon que

'ous le voyez en ce Pſeaume. - t - ^

| Cette Priére du Proféte, Purge - moy de péché .

vee hyſope; &je ſeraymet, nous montre prémiére

nent la néceſſité del'expiation de nospéchez.Car

bieu étant juſte, & le péché étant vne ofenſe con- .

re ſa divine Majeſté, il eſt néceſſaire, pour apai

er la colére de ce grand Iuge, dc ſatisfaire ſa

| uſtice. . -

Maisce que Davids'adreſſe à Dieu-même, pour



ſuy demander la purgation de ſes péchez, nou

fait voir en ſuite l'impuiſſance de tous les Sacri

ces de la Loy, & de toutes les Victimes que l

hommes pourroient préſenter à Dieu, pour eſtrº

purifiez de leurs ofenſes. En éfet, il n'y a que l(

ſang de la Victime propiciatoire que Dieu nou

donne luy même par ſa Grace, c'eſt à dire, le ſange

pier de Iéſus Chriſt, l'Agneau ſans ſoüillure & ſann

tache, qui ſoit capable de faire l'expiation de noſ

péchez. Carcomme nous avons ofenſé vne Majet

ſté infinie, nous devons à ſa Iuſtice vne peine d

même nature, c'eſt à dire, vne peine infinie. O#

Iéſus-Qhriſt, entant qu'Homme, a répandu ſont

Sang pour nos péchez. Mais entant que Dieu,il

a donné à ſon Sacrifice vn prix & vn mérite in-|

finy.

( La néceſſité de notre Sanctification ne nouſk

paroit pas moins clairement dans ces paroles dut

Roy-Profete, Lave-moy;&je ſeray plus blanc que lib

,s tt mége. Auſſi, rien d'impur ni de ſoüillé ne peut en b

pr 12.trer dans la Ieruſalem Céleſte : Et ſans la Sanctifi !

cation nul ne verra jamais la face de Dieu.

& Mais comme c'eſt Dieu ſeul qui peut faire part

ri, ſon Fils la purgation de nos péchez, c'eſt luy ſeul#

auſſi qui parſon Eſprit peut laver les ſoüillures d

nos ames, & nousblanchir comme la nége, c'eſt

ſ 1 à-dire, nous rendre ſaints & irrépréhenſibles de !

vant luy, & nous faire de nouvelles Créaturesf

C'eſt pourquoy c'eſt à Dieu-même que David de#

mande encore cette Grace de la Sanctification.

Diſons donc icy, de tout notre cœur , avec
- - - | LéDreu

|

-

t



Lépreus de l'Evangile,Seigneur,ſituveus,tumepeus Mat

vettoyer: Et avec David , le myſtique Lépreus de

notre Texte, Purge moy de péché avec hyſope ; & je

ſeraynet. Lave-moy; & je ſeray plus blanc que lanége.

,Ouy,aplique-moy la vertu & l'éficace du ſang pré

tieus de l'Agneau qui ôte le péché duMonde : Etº

queton Eſprit, qui eſt la vraye hyſope, en faſſe luy

$même l'aſperſion dans ma conſcience, pour ma ju. 1.Pi

#tification devant toy. Et puiſque ſi tu ne me laves feat

Voy-même, je n'auray point de part avec toy,Sei

|gneur, ne lave pas ſeuſement mes piez & mes

mains, mais auſſi ma teſte, afin que les actionsde

#ma vie, les paroles de mabouche , & les médita-Pſ ,

)ions de mon cœur,teſoient agréables, ô Eternel,

#non Rocher & mon Rédempteur !

Mais retenez bien, mes Fréres, que le vray &

le ſeur moyen d'obtenir le pardon de nos péchez,

#ſt d'en avoir de la douleur & de la contrition :

nais vne douleur ſi vive,& vne contrition ſipro

·onde, que nous puiſſions dire avec le Pſalmiſte,

due nos os en ſont briſez. Pour avoir le péché en

lorreur, répréſentons-nous combien il eſt abomi

lable. C'eſt la lépre de nos ames, l'image du Dia

le, la production des Enfers,le meurtrier du Gen

e humain, & le bourreau mêmedu Seigneur de

gloire. Le péché eſt ſi odieus & ſi déteſtable, que

Pieu a mieus aimé le punir en la perſonne de ſon

#ils, que de le laiſſer impuny. Ses taches ſont ſi

loires & ſi horribles, qu'elles n'ont pû eſtre éfa

·ées que par le Sang d'vn Dieu-Homme. Et ſes

ruits ſont ſiamers&ſifuneſtes, que pour en avoir
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goûté, le Roy - Proféte nous repréſente aujour

d'huy, que la douleur qu'il en reſſentoit dans ſon#

ame, l'avoit rendu ſemblable à vn Criminel qud

l'on a mis ſur la rouë. -

Le péché engendre au dedans de nous cette

douleur vive & profonde, qui briſe nos os. Mais,

Dieu fait qu'elle tourne en bien au Pénitent. Carl

c'eſt cette même douleur qui, parvn heureus par#

ricide, fait mourir en nous le péché qui l'avoit en-|

gendrée. C'eſt comme la Vipére, qui, à ce qu'on

dit, ronge les entrailles de ſa mére. C'eſt commet

m l'épée de Goliat, qui luy coupe la teſte à luy-même.l

) , La triſteſſe ſelon le monde, produit la mort, dit.

Saint Paul. Mais nous pouvons dire que cette

douleur, ou cette triſteſſe ſelon Dieu, produit lak

n vie, puis qu'elle produit la repentance néceſſaire .

· nes& ſuperficielles. Car même en riant, le cœur|

. de ſont courtes, inconſtantes, volages, & paſſa

4 de Dieu, elle pénétre juſqu'à la diviſion de l'ame,|

pour avoir la vie. ' • , . ' p

De là vient la joye& lalieſſe que le Proféte de-b

mandeà Dieu dans ce Texte. Douce & admirable

Ioye de l'Ame Fidéle, dans l'aſſurance de la remiſ

ſion de ſes péchez ! Les joyes du Monde ſont vai E

eſt afligé. Mais cette Ioye ſpirituelle & céleſte,

que Dieu donne aus vrais Pénitens, eſt vne Ioye

ſi ſolide & ſi profonde, que ſemblable à la Parolek

(

$

C

de l'eſprit, des jointures & des moüelles. De ſorte

que les os briſez ſe réjouiſſent. Les joyes du Mon

géres : Elles finiſſent par l'ennuy, dit le Sage; &|

"ºur douceur ſe termine en amertume, Mais tou p



es événemens de la vie, toute la puiſſance de ſa

Terre,&tous les éforts de l'Enfer,ne nous peuvent

5ter cette Ioye, cette Paix de Dieu qui ſurpaſſe

out entendement. Elle nous acompagne dans

ſoutes nos épreuves, & elle nous ſoutient& nous

'ortifie dans la mort même,& dans les ſuplices les

blus cruels. OIoye Divine ! ô douceur inexprima

ºble ! ô volupté ſainte & glorieuſe, qui ne finit ſur

la Terre, que pour eſtre ſuivie des délices éternel

les dans le Ciel! Mépriſons donc les joyes du Sié

:le , & faiſons à Dieu avec ardeur cette priére de

·notre Proféte, Fay-moy entendre joye& lieſſe : & que

'es os que tu as briſez ſe réjouiſſent. · 1 . ,

Vous voyez par là, mes Fréres, que cette joye

& cette lieſſe n'eſt pas deſtinée pour les pécheurs

létargiques, endurcis, & inſénfibles. Elle ſedon

ne ſeulement à ceus qui, comme David, ont les

·os briſez par la douleur de leurs fautes. Ce n'eſt

que dans ces vaſes briſez que Dieuverſe la liqueur

de ſa Grace, & le baume des conſolations de ſon

lEſprit.'Vous venez d'entendre que la joye duMon

de finit par l'ennuy. Mais au contraire, l'ennuy du

Pécheur repentant, finit toûjours par la joye : Et

lDieu fait voir icy quelque choſe de ſemblable à ce

qui parut en la viſion du Profête Elie, & en l'aſ

ſemblée des Apôtres. Aprés le vent impétueus,

·qui fendoit les montagnes, & qui briſoit les ro

chers, & aprés le tremblement deTerre, & le feu

ardent, ily eut vn ſon dous & ſubtil, dans lequel

Dieu donna à ſon Proféte des témoignages de ſa

Préſence favorable. Et lorsque le lieu où les Apô
: - . - T T
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tres étoient aſſemblez eut tremblé, ils furent to

remplis du Saint Eſprit. De même,aprés cesa

tations, ces tremblemens, & ces ardeurs de con

cience, Dieu fait ſuccéder la paix, l'aſſurance,l}

rafraichiſſement de fa Grace, & envn mot, la co

ſolation & la joye, dans l'ame du Pécheur repe

tant, à qui il donne, par ſon Eſprit, le ſentime

de la remiſſion de ſes péchez. Ainſi les os braſe

réjouiſſent.

Maisoù trouverons-nous cette douleur du Ro

Proféte ? Où eſt l'ame afligée, l'eſprit froiſſé, & l，

cœur briſé par la repentance ? Où ſont les gémiſ

ſemens de Manaſſé?Où eſt la confuſion de Daniel

& l'humiliation du Péager ? Où ſont les larmes de

la Péchereſſe pénitente ? On ne voit certes que

trop de gens aujourd'huy imiter la cheute de

Saint Pierre.Mais combien peu y en a-t-il quiſere

lévent comme luy, & qui pleurent leur péchéamé

rement?Demandons à Dieu, qu'il nous donne cet

te ſainte contrition,&cette douleur ſalutaire.Com

verty-nous, Seigneur ; & nous ſerons convertis : car

tu és l'Eternel notre Dieu.

Il y a pardon par devers Dieu : Mais c'eſt afin

qu'il ſoit craint C'eſtluy-même qui fait la purga

tion de nos péchez par le Sang de ſonFils, & qui

lave par ſon Eſprit les foüillures de nosames.Mais|

n'abuſons point de ſa Grace, & nepéchons point

•ier pour la faire abonder. N'oublions point la purifi

Pier.

cation de nos vieus péchez. Ne crucifions pointl

de nouveau le Fils de Dieu. Ne retournons point,|

commelatruye lavée,ànous plonger dans le boue

C
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lier. Et ſil'Epouſe dit au Cantique, I'ay lavé mes cant

#ez : Comment les ſouilleroi -je ? diſons, quant à

nous, I'ay été lavé & blanchy dans le ſang de mon

Sauveur.Et profanerois-je ce Sang de la nouvelle Ebr .

Alliance, par lequel j'ay été ſanctifié ? Foulerois

e aux piez le Fils de Dieu ? Outragerois-je l'Eſ

»rit de Grace ? : .

|. Ce que le Roy-Proféte dit icy, dans la douleur

du ſentiment de ſes péchez, apliquons le à nos

plus améres & plus douloureuſes ſoufrances ; .

& ſur tout aus grandes aflictions que ſa pauvre !

Egliſe ſoufre depuis ſi long tems ſur la Terre.

O Seigneur ! celle que tu aimes eſt malade. Elle Iean ,

eſt dans vn état lamentable. Tousſes os ſont bri

ſez : Tout ce qu'elle avoit de force en aparence,

eſt anéanty. Où eſt, ô Dieu ! tajalouſie,& ta for Eſa .

ce, & l'émotion bruyante de tes entrailles & de .

tes compaſſions, qui ſe ſont retenués envers nous? '

Léve-toy, Seigneur, & pren compaſſion de Sion : Pf .

car il eſt tems d'en avoir pitié;& tes Serviteurs ſont

afectionnez à ſes pierres, & ont pitié de fa poudre.

Renouvelle ſes jours, comme aus anciens tems. Lam

Fay luy entendre joye & lieſſe : & que les os que tu as

briſez ſe réjouiſſent. . - · · · · · · · · -

, Apréstout, nous devons nous promettre avec

certitude de Foy , de voir vn jour acomplir à la

lettre ce que le Proféte dit icy, que les os briſez ſe

*éjouiſſent. Car nous pouvons dire avec Iob, leſayIob. ,

que mon Rédempteur eſt vivant, & qu'il demeurera le ,

dernierſur la Terre. Et encore qu'aprés ma peau, l'on

,ait rongé cecy, je verray Dieu de ma chair,je le verray
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pour moy, & mes yeus le verront,& non autre. Oüy

nous atendons des Cieus le Seigneur Iéſus , q

' * transformera notre Corpsvil,& le rendra confor

.. me àſon Corps glorieus. Alors, comme en parl

§ Eſaie, notre cœur ſe réjouïra, & nos os germ

rontcomme l'herbe. TesMortsvivront, ô Peupl

de Dieu ! oüy, mon Corps mort, & ils ſe reléve.

ront. Réveillez-vous,&vousréjouïſſez avec chant

de trionfe , vous habitans de là pouſſiére : car la

., Terre jettera hors ſes Trépaſſez. Enfin, comme le
éch. Proféte Ezéchiel, profétiſant ſur les os ſecs qui

étoient diſperſez dansvne vaſte campagne, ils fu

rent couverts de nerfs, de chair & de peau ; &

puis l'eſprit rentra en eus, & ils revécurent : De

, même, Iéſus-Chriſt, notre grand Proféte, a profé

º* tiſé, que ceus qui ſont dans les ſépulcres enten

drontſa voix, & que ceus qui l'auront oüie revi

vront. Ainſi, la poudre& la cendre de nos osétant

- , ranimée, cesmêmes os, qui avoient été briſez par

la Mort, ſe réjouiront par la Réſurrection; afin

qu'en corps & en ame nous poſſédions la Gloire

§ , & que nous donnions gloire à Dieu

· éternellement : Comme auſſi à luy, Pére, Fils,&

Saint Eſprit, vnſeulvray Dieu, apartient honneur

& gloire, empire & magnificence, aus Siécles
des Siécles. AME N. . • ' •
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Prononcé à Charenton, le Dimanche matin 27. octobre

1649.huitjours avant la mort de l'Auteur.




